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PROJET DEMARCHE ORIENTANTE 
 

 

En citant les termes utilisés par la DGEO (2019) au sujet des OCOM :  

« Dans le cadre des OCOM, les apprentissages effectués dans des applications concrètes 

mobilisent et développent les connaissances scolaires des élèves, renforcent le sens des 

savoirs appris en classe et soutiennent l’acquisition par les élèves des compétences 

nécessaires à leur entrée dans la formation professionnelle initiale. », 

Les OCOM sont en général propices à l’insertion d’une démarche orientante dans le cadre de 

l’enseignement de cette branche.  

Ce projet a été réalisé dans le cadre de l’enseignement des OCOM sciences à Aigle. Ce projet a 

vu le jour grâce à la proposition de l’association Alpes vivantes regroupant cinq communes du 

Chablais Vaudois. Cependant, la possibilité de réalisation de ce projet n’a pas de limite 

géographique, car il est possible de prendre directement contact avec le responsable suisse-

romand du projet d’installation de nichoirs pour les martinets noirs en suisse-romande Yves 

Menétrey. 

Conditions à la réalisation du projet :  

• Accords de la direction et de la commune permettant la mise en place de nichoir sur des 

bâtiments scolaires. 

• Réalisation entre décembre et février. 

Avantages du projet : 

• Le projet ne coûte rien à l’établissement à l’exception de la location potentiel d’une nacelle 

pour accrocher les nichoirs.  

• Le thème de l’écologie et de la conservation n’est pas beaucoup développé dans le moyen 

d’enseignement romand des sciences (MER). Ce projet permet de mettre en avant les 
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métiers en rapport avec la conservation des espèces qui seront plus difficile à mettre en 

avant à l’aide du MER. 

• Possibilité d’approfondissement des objectifs du PER MSN 38 (1,3,6) « analyser 

l’organisation du vivant et en tirer des conséquences pour la pérennité de la vie… ». Cet 

approfondissement est en accord avec les objectifs des options de compétences orientées 

métiers. 

Le projet s’est déroulé en trois phases distinctes 

1. Introduction à la conservation des espèces (4-6 séances) 

 

Cette phase a pour but d’initier les élèves au rôle d’une personne travaillant dans la conservation 

qui ira d’abord s’informer sur le comportement de l’espèce à protéger pour ensuite trouver sur 

quels facteurs il est possible d’agir. En effet, le martinet noir met bien en avant, par son 

comportement migrateur, qu’il n’est pas possible d’agir aux même niveau qu’une espèce d’oiseau 

qui resterait toute l’année en Suisse.  

Cette phase permet de mettre en avant les objectifs du thème en cours et permet une évaluation 

sommative à la fin de la séquence d’enseignement. À la fin de cette séquence les élèves sont 

capables de : 

• Définir le terme « conservation » dans un contexte de sauvegarde des espèces 

• Citer les raisons de l’intervention de l’Homme pour la survie d’espèces animales. 

• Citer les principaux facteurs sur lesquels l’Homme peut agir auprès d’une espèce animale 

afin de promouvoir sa survie et sa croissance démographique (de manière générale et non 

spécifique à certaines espèces).  

• Citer les particularités du comportement du martinet noir (Apus apus) : Comportement 

migratoire, reproduction, alimentation. 

• Mettre en évidence le seul élément sur lequel l’Homme peut avoir un impact auprès du 

martinet noir (lieu de reproduction), les nichoirs. 

• Citer les critères de la pose de nichoirs favorisant la venue spécifique de martinets noir 

(hauteur, localisation, pose en groupe, taille du trou, date de la pose, attraction avec le 

chant des martinets noirs sur des hauts-parleurs, non exposition directe au soleil) 

• Ecrire une marche à suivre pour la pose de nichoirs qu’un particulier voudrait mettre chez 

lui.  
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A la fin de cette séquence, il est possible d’évaluer les élèves de plusieurs manières. Il est possible 

de faire une évaluation sommative uniquement sur le martinet noir et les critères à prendre en 

compte pour favoriser sa prolifération en Suisse ou proposer des travaux de groupes où chaque 

groupe devra décrire le comportement d’une espèce animale en citant les points étudiés pour le 

martinet noir, c’est-à-dire sa reproduction, son alimentation, ses habitudes migratoires et sa niche 

écologique.  

 

2. Préparation d’un entretien avec un professionnel travaillant dans le domaine de la 

conservation. (Ornithologue) 2-3 séances. 

 

Cette phase a pour but de préparer les élèves à se poser les bonnes questions quant aux objectifs 

à se fixer lorsque l’on veut travailler dans un domaine précis et plus particulièrement dans la 

conservation animale. Ce projet est tout à fait transposable à un autre corps de métier, car les 

questions sont, bien que guidé par l’enseignant, créées par les élèves. Il est important de laisser 

les questions qui semblent « inutiles » être posées afin d’en parler en groupe classe après la 

séance d’échange avec la personne travaillant dans le domaine choisi.  

Les questions souvent posées sont : 

• Qu’est-ce qui vous a donné envie de vous consacrer à la sauvegarde des espèces 

d’oiseaux ? 

• Qu’avez-vous fait comme formation afin de devenir ornithologue ? 

• Quel est le premier animal pour lequel vous avez travaillé ? 

• Dans quelle région de la Suisse travaillez-vous ? 

• Avez-vous du apprendre à parler d’autres langues pour votre travail ? 

• Quels sont les buts de votre travail ? 

• Sur quels facteurs avez-vous le plus d’impact dans vos projets de conservations d’espèces 

animales ? 

• Combien peut-on gagner d’argent par mois en travaillant dans ce domaine ? 

Les questions doivent être guidées par l’enseignant, comme mentionné plus haut, afin que les 

questions importantes soient posées. Cependant, il est intéressant de laisser les élèves poser 

d’autres questions afin d’en parler en classe et les valider ou les éliminer après discussion de 

leurs utilités dans la prise d’information au sujet d’un métier.  
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3. Construction des nichoirs et possibilité de projets interdisciplinaire 1-2 séances 

 

La tranches de séances pour cette partie peut grandement varier en fonction de la participation 

d’autres disciplines dans le projet. En effet la construction des nichoirs comprend la partie 

« ludique » du projet où les élèves pourrons mettre une touche personnelle à leurs nichoirs en les 

signant. Cette partie permet également de montrer que dans le métier de la conservation des 

espèces, plusieurs corps de métiers doivent collaborer afin d’atteindre les buts fixés.  

La partie théorique et réflexive sur le comportement animal sollicitera plutôt les compétences d’un 

biologiste/écologiste, tandis que la construction des nichoirs ainsi que leurs accrochages en 

dessous des toits d’un grand bâtiment sera beaucoup plus manuel et sollicitera d’autres 

compétences de métier plus manuels tel qu’un ébéniste, concierge, employé communale etc…  

De plus, la communication afin de sensibiliser la population est primordial dans les projets de 

conservation d’espèces et il faudra donc solliciter les compétences d’un journaliste ou d’un 

politicien afin de toucher une grande partie de la population. Ces compétences sont d’ordre plutôt 

littéraires. 

De ce fait, il est donc possible de faire plusieurs projets interdisciplinaires en rapport avec ce 

projet : 

Sciences et travaux manuels : Les modèles de nichoirs proposés par l’association sont très 

basiques, mais un enseignant de travaux manuel pourrait proposer un design un peu plus décoré 

(tout en respectant les mesures importantes de volumes et de la taille du trou d’entrée du nichoir). 

Sciences et français : En parallèle de la séquence d’enseignement en sciences, les élèves 

pourraient écrire une petite revue en français sur le projet afin de sensibiliser leurs camarades 

d’établissement à la sauvegarde du martinets noirs. Il incomberait de la responsabilité de 

l’enseignant des sciences de prendre des photos tout au long du projet afin qu’ils puissent finaliser 

leurs revues en cours de français.  

 

4. Liens théoriques : 

 

Dans ce contexte, il est intéressant d’analyser le groupe d’élèves concernés. En effet, ces élèves 

sont en option scientifique, option qu’ils ont choisie. Selon Holland, le choix professionnel peut se 

faire selon ses intérêts, et selon Lent, on acquiert des intérêts durables dans des activités pour 
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lesquelles on se sent compétent. Aussi, selon le modèle de McMahon et Patton, nous nous 

trouvons dans l’influence sociale. En effet, dans la dimension sociale, le rôle de l’école (qui est un 

facteur spécifique) est ici prépondérant : la filière suivie (sous-facteur) peut grandement influer sur 

le choix professionnel. 

Ce lien est intéressant à tisser étant donné que bon nombre de ces élèves finissent, par 

expérience mais sans déterminisme, par s’orienter vers une profession médicale ou encore 

sociale. Ces élèves ont donc un intérêt pour les aspects scientifiques du monde professionnel, et 

ce projet leur permet d’acquérir des connaissances pour un métier scientifique peu considéré par 

les jeunes. Selon la méthodologie de l’ADVP, on se trouverait ici dans le stade de l’exploration, 

de la découverte. 

Ensuite, le modèle de Holland propose une catégorisation des différents types professionnels. Le 

projet présente plutôt le type professionnel du réaliste, exerçant des tâches concrètes, mettant en 

avant des tâches manuelles, pouvant requérir par exemple des compétences d’endurance 

physique, de patience et de minutie. Dans un deuxième temps, on pourrait trouver le type de 

l’investigateur car des connaissances théoriques strictes sont nécessaires, ainsi qu’un esprit 

critique et une capacité d’adaptation dans le but de résoudre des problèmes. 

Selon Piaget, les élèves de cet âge se retrouvent dans le stade des opérations formelles (les 

élèves peuvent désormais traiter les informations abstraites), ce qui leur permettra d’apporter du 

sens à leur action, de l’inscrire dans une perspective plus globale pour la communauté. 

Le projet s’inscrit également dans le respect de la zone proximale de développement de Vygotsky, 

étant donné que le projet est conçu en tenant compte des compétences préalables des élèves, 

de ce qu’ils connaissent déjà et en anticipant ce qu’il leur reste encore à découvrir. 

 

 

En quoi le projet pourrait s’inscrire dans une démarche d’approche orientante ? 

 

La mise en place du projet s’inscrit dans une volonté de promouvoir une approche orientante : en 

effet, le projet est proposé par la direction dans le cadre des OCOM (options de compétences 

orientées métiers du canton de Vaud) aux différents enseignants de sciences. Le projet peut ici 

s’apparenter à une volonté de lier éducation et travail (d’acquérir ainsi des compétences orientées 



Charles Binder & Gisèle Semedo  Démarches Orientantes 103.402 

vers l’employabilité), de permettre aux élèves de donner du sens à leur apprentissage tout en 

l’inscrivant dans une meilleure connaissance du monde professionnel.  

Les éléments moteurs ici concernés seraient le plaisir, la responsabilité ainsi que la démarche 

interactive. De par les activités proposées qui impliquent des conséquences concrètes, l’élève se 

responsabilise, peut trouver du plaisir à effectuer un projet utile, qui fait sens et dont il pourra 

observer l’application, en tirer des conséquences. 

L’action cherche donc ici à permettre à l’élève de connaître par des expériences le monde du 

travail ainsi que son organisation, ses exigences et les diverses professions qu’on y trouve. 

Aussi, on pourrait appliquer les principes d’infusion et de collaboration de l’approche orientante. 

En effet, il s’agira ici de présenter par une découverte concrète un métier, sa finalité et son rôle 

dans la communauté. Par la partie théorique, les élèves reçoivent les clés nécessaires pour la 

partie pratique. Ces éléments respectent le principe d’infusion, qui cherche à inscrire les notions 

théoriques dans une perspective professionnelle, à faire des références avec le monde du travail 

et, peut-être, de sensibiliser les élèves à un métier possible. De plus, le principe de collaboration 

(les intervenants scolaires, professionnels et familiaux collaborent pour aider les élèves dans leur 

orientation professionnelle) est également respecté de par les circonstances du projet et ses 

intervenants, principalement l’ornithologue y participant.  

De plus, la mise en place d’un tel projet peut permettre une amélioration de la motivation des 

élèves, qui est centrale en orientation (Desforges). En effet, proposer des tâches pouvant 

s’apparenter à une approche orientante a pour conséquence d’augmenter la motivation et 

permettre ainsi d’amener l’élève à avoir des outils afin de faire un choix éclairé en fin de parcours 

scolaire, parcours suivi par la famille et les professionnels, scolaires ou non. Les élèves peuvent 

apprécier l’utilité d’un tel projet, ce qui influe sur leur motivation. 

Dans ce projet, l’objectif (sensibiliser aux différentes professions) est un objectif à court terme. 

Comme Super nous l’a appris, les élèves se trouvent à cet âge au stade d’exploration 

vocationnelle, il est donc judicieux de les sensibiliser à différents métiers.  

Il est également intéressant de relever que le projet cherche également à développer des 

capacités transversales, compétences utiles dans le monde professionnel et que l’on cherche de 

plus en plus à développer à l’école : ici, les capacités de collaboration (les élèves doivent 

collaborer pour effectuer les tâches demandées), de communication (dans les différentes étapes 

du projet et de l’entretien), de stratégies d’apprentissage (pour effectuer le projet, sa confection) 
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et de démarche réflexive (donner sens aux différentes étapes, pourquoi cela sert le projet, dans 

quel but ?) sont misent en avant. 

 

Aspects psychopédagogiques 

 

Certains liens avec des aspects psychopédagogiques de l’orientation peuvent être tirés. 

Premièrement, lorsque les élèves mènent des projets du début à la fin et peuvent en observer 

concrètement ses résultats (positifs car les élèves sont accompagnés, le risque d’erreur se 

trouvant ainsi restreint), cela augmente non seulement la motivation mais peut également 

améliorer l’estime de soi des élèves. De plus, comme indiqué précédemment, on acquiert des 

intérêts durables pour des activités dans lesquelles l’on se sent compétents (Lent). Ainsi, si l’élève 

développe un sentiment d’efficacité personnelle (Bandura) dans un domaine spécifique, il pourra 

également développer un intérêt pour celui-ci. 

Nous pouvons également faire un lien avec la théorie de Gardner concernant les intelligences 

multiples (ce qui permet de résoudre les problèmes du quotidien, de réaliser des choses). En 

effet, si l’école fait la part belle aux intelligences de type mathématique ou linguistique, le projet 

développe l’intelligence naturaliste, peu traitée à l’école. Cette intelligence qui, comme son nom 

l’indique, met en avant la nature, permet dans le cadre du projet de se recentrer sur 

l’environnement et les animaux. 

 

5. Réflexion personnelle 

 

L’approche orientante veut permettre à l’élève de mieux se connaître, se définir, de découvrir le 

monde du travail par des actions, de s’interroger sur son organisation… en bref, de le découvrir 

de l’intérieur. 

Ce projet veut permettre aux élèves de mettre un pied dans le monde du travail, de gagner des 

connaissances spécifiques mais également de s’interroger sur les tenants et les aboutissants du 

métier en question. Selon nous, le projet en question y parvient. 

Un tel projet est apprécié par les élèves, car il veut leur permettre de jouer un rôle concret dans 

la préservation de la nature et de certaines espèces. Ce projet est rendu d’autant plus concret par 

la rencontre avec un expert dans le domaine. 
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Il est à noter qu’un tel projet peut permettre de travailler l’interdisciplinarité avec les travaux 

manuels lors de la confection des nichoirs.  

Aussi, de par son contexte, le projet n’engendre pas de coût important pour l’école. 

En résumé, alors qu’une démarche d’approche orientante veut permettre de faire avancer la 

capacité de l’élève à faire un choix sur son avenir professionnel (mieux définir ce qui me convient 

ou pas, ce que j’apprécie ou pas, l’organisation de tel ou tel métier…), ce projet permet une 

immersion dans l’ornithologie, ses enjeux, l’organisation du métier, le parcours de formation… 

Nous pensons donc que ce projet pourrait s’inscrire dans une telle démarche. 
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Annexes – documents élèves 

Questionnaire – Martinet noir 

En t’aidant de différentes sources sur internet, réponds aux questions ci-dessous. 

Quel est la taille et le poids d’un martinet noir ? 

  

  

Quel est la durée de vie d’un martinet noir 

  

 

Quel est la particularité du moyen de locomotion du martinet 

noir ? 

  

  

  

  

De quoi se nourrit un martinet noir ? 

  

  

Où se reproduit le martinet noir ? 

  

  

Comment les martinets noirs construisent-ils leurs nids ? 

  

  

  

  

Combien d’œufs peut pondre une femelle ? 
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Donne au moins 3 choses sur lesquels l’Homme peut agir pour influencer la survie 

de l’espèce : 
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Analyse de texte et résumé sur les points importants pour la conservation des 

martinets noirs à l’aide de nichoirs 

Consignes :  

- Tu vas lire les deux textes que l’enseignant te distribue une première fois. Ceux-ci sont 

des textes sur la nidification des martinets noirs et la manière de les promouvoir.  

- Tu vas relire les textes une deuxième fois et écrire un petit résumé des informations 

importantes pour être certains que des martinets noirs viendront nicher dans les nichoirs 

ou les cavités pré-existantes d’un bâtiment. 

- Pour t’aider, il faut se poser quelques questions : Pourquoi et quand mettre des 

nichoirs ? Comment être certain qu’uniquement des martinets noirs viendront dans les 

nichoirs ? Comment puis-je m’assurer de la bonne santé des martinets noirs juvéniles ? 

Résumé : 
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2 petits Problèmes de conservation des oiseaux : 

Un ami à toi te dis avoir installé un unique nichoir à martinets 

noirs. Il est un peu déçu, car il n’a pas eu de visiteur depuis 

plusieurs années. Pourtant il dit pouvoir voir le nichoir facilement, 

car il l’a placé dans un endroit bien ensoleillé. 

Que peux-tu lui conseiller pour améliorer son installation ? :

 __/6pts 
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Des scientifiques veulent promouvoir la reproduction de 

l’ « effraie des clochers ». C’est un rapace peu fréquent en 

Suisse. A l’aide de tes connaissances et des 

caractéristiques données ci-dessous. Explique où 

pourrait-on installer des nichoirs et à quoi faudrait-il faire 

attention lors de la construction de ceux-ci ?  __/6pts 
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Annexes – Documents enseignants 

Questionnaire – Martinet noir 

Quel est la taille et le poids d’un martinet noir ? 

16 à 17 cm de longueur et 42 à 48 cm d’envergure (préciser longuer et envergue d’un 

bout d’une aile à l’autre) Ils ont une masse entre 38 et 50g.  

Quel est la durée de vie d’un martinet noir 

31 ans 

Quel est la particularité du moyen de locomotion du martinet 

noir ? 

Le martinet noir ne se pose que rarement au sol et uniquement pour 

se reproduire. Il vole 10 mois par année. Il peut atteindre des 

vitesses de 200km/h, ce qui fait de lui un des oiseaux les plus 

rapides.  

De quoi se nourrit un martinet noir ? 

Le martinet noir capture ses proies en vol et se nourrit essentiellement de plancton aérien 

Où se reproduit le martinet noir ? 

Dans des petites cavités dans les roches ou dans les fissures en dessous des toits de 

certaines maisons 

Comment les martinets noirs construisent-ils leurs nids ? 

Ils ramassent des débris en vol comme des brins d’herbes, des 

plumes, des feuillettes, les mastiquent et les recrache pour former 

une sorte de coupole pour y pondre les œufs 

Combien d’œufs peut pondre une femelle ? 

2-3 œufs 

Donne au moins 3 choses sur lesquels l’Homme peut agir pour influencer la survie 

de l’espèce : 

Fournir un nichoir pour donner un endroit propice à la reproduction de l’espèce 

Fournir une coupole afin de faire gagner du temps sur la construction du nid aux différents 

couples de martinets noir 

Chasser les espèces d’oiseau différentes qui pourrait occuper un espace/nichoir propice 

à la reproduction du martinet noir 
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Eliminer les parasites d’un nichoir d’année en année afin d’offrir une meilleure chance de 

survie aux juvéniles. 

Le martinet noir niche en colonie, il est possible d’en attirer en passant une bande son du 

cri de celui-ci 
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2 petits Problèmes de conservation des oiseaux : 

Un ami à toi te dis avoir installé un unique nichoir à martinets 

noirs. Il est un peu déçu, car il n’a pas eu de visiteur depuis 

plusieurs années. Pourtant il dit pouvoir voir le nichoir facilement, 

car il l’a placé dans un endroit bien ensoleillé. 

Que peux-tu lui conseiller pour améliorer son installation ? :  

 

1. Il faut avoir plusieurs nichoirs, car les martinets noirs niches en colonie et n’aime 

pas nicher seul à un endroit  

 

2. Afin d’attirer les martinets noirs, cet ami peut installer des haut-parleurs et faire 

passer une bande son du cri du martinets noirs pour attirer les premiers couples. 

 

3. Les martinets noirs n’aiment pas les abris exposés à un ensoleillement direct. Il 

faudrait déplacer les nichoirs dans un endroits avec un ensoleillement indirecte (à 

l’ombre), ceci afin d’éviter que les juvéniles meurent en raison de la chaleur dans 

le nichoir. 

 

4. Les nichoirs devront être installé à une hauteur minimale de 3 mètres. 

 

5. Si le nichoir est présent depuis plusieurs années, il serait intéressant de le nettoyer 

afin d’éliminer de potentielles parasites qui pourraient contaminer les juvéniles qui 

y naitraient.  

 

6. Demander à cet ami s’il a installé une coupole afin de faciliter la construction du 

nid pour les nouveaux couples qui tenteraient de s’y installer.  
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Des scientifiques veulent promouvoir la reproduction de 

l’ « effraie des clochers ». C’est un rapace peu fréquent en 

Suisse. A l’aide de tes connaissances et des 

caractéristiques données ci-dessous. Explique où 

pourrait-on installer des nichoirs et à quoi faudrait-il faire 

attention lors de la construction de ceux-ci ? Indique 

également s’il manque des informations.   

 

Informations manquantes : 

- Il manque l’information sur la taille du trou afin de sélectionner les espèces 

d’oiseaux qui peuvent potentiellement entrer dans le nid. Il faut une taille adaptée 

à la taille de l’oiseau.  

 

- Il manque la période à laquelle l’effraie des clochers se reproduit et aura par 

conséquent besoin de nichoirs. En effet, si les nichoirs sont mis trop tôt, il est 

possible que d’autres espèces en profitent avant l’effraie des clochers. Il serait 

également inutile de les mettre plus tard, car les couples d’effraies se seraient déjà 

installés à d’autres endroits. 

 

 

A prendre en compte :  

- Installer des nichoirs en zone agricole et village, de préférence dans des bâtiments 

ou proches de bâtiments. (Granges, fermes, clochers, etc…)  
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- S’assurer de la disponibilité d’un terrain de chasse comportant des espèces de 

rongeurs.  

 

- Vérifier que les nichoirs ne soient pas colonisés par d’autres espèces d’oiseaux et 

les chasser le cas échéant.  

 

 

 

 


